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Faune et Flore sauvage 
Suite au retour du groupe de gorilles habitués MATA à proximité du campement de 
Baï Hokou et au départ de MPOKA-MPOKA, une des quatre femelles adultes du 
groupe, MATA le dos argenté a montré un comportement agressif envers l'équipe 
de suivi. Il a été très vigilant et semble être continuellement en alerte. 
Heureusement, il n'y a pas eu d'incident jusqu'à présent. On ne sait pas encore si 
son comportement est lié au départ de la femelle. Depuis le départ de la femelle, 
MONGENJE, sa progéniture de 5 ans apprend à survivre en son absence.  
 
 
Suite à la formation de l'équipe du Dzanga Forest Elephant Project sur 
l'identification des éléphants au baï de Mbeli à Nouabalé Ndoki, ils ont repris 
l'identification des éléphants au baï de Dzanga. Ce mois-ci, 9 femelles, 
précédemment identifiées par Andrea Turkalo grâce à des caractéristiques 
frappantes sur leur corps, ont pu être repérées en permanence dans le bai. 

 
 
 

 
 

Dans le groupe de Mayele, le nouveau-né Konya commence à explorer davantage, et Monganda, la jeune femelle très 
timide qui a rejoint le groupe l'année dernière, semble participer à davantage d'activités de groupe et se nourrir avec les 
autres dans les arbres. Espérons que cela signifie qu'elle va finalement s'habituer et peut-être même qu'elle s'intéresse 
davantage au dos argenté Mayele, ce qui serait formidable ! 
 

 
              Konya commence à explorer et à interagir avec les autres membres du groupe. © Lara Nellissen 

 
 
 

 Mongenje mangeant des tiges de kiyeye au 
bai. © Lara Nelliissen 



 

 

Suite à la formation de l'équipe du Dzanga Forest Elephant Project sur l'identification des éléphants au baï de Mbeli à 
Nouabalé Ndoki, ils ont repris l'identification des éléphants au baï de Dzanga. Ce mois-ci, 9 femelles, précédemment 
identifiées par Andrea Turkalo grâce à des caractéristiques frappantes sur leur corps, ont pu être repérées en 
permanence dans le bai. 
 

 
               Qui dit que tous les éléphants ont la même couleur ?? © Luis Arranz 

 
Le chercheur principal du projet sur les éléphants de la forêt de Dzanga, issu du projet d'écoute des éléphants de 
l'université de Cornell, est finalement arrivé à Bayanga ce mois-ci. Son voyage initialement prévu il y a plus d'un an, a été 
retardé en raison des restrictions de voyage dues au Covid-19. Entre-temps, en raison de l'importance de rétablir une 
présence de recherche cohérente au baï, un assistant de recherche national a été engagé depuis février 2021 pour 
commencer à vivre au campement de recherche et à suivre les éléphants au baï. 
 

 
 
Données de Dzanga: sur la base du nombre compté toutes les 30 minutes entre 11h00 et 16h30 chaque jour du mois.  

 

 
 
 
 

  
• Le seul moment où il n'y a pas eu d'éléphant dans le baï a été pendant l'autopsie d'une carcasse d'éléphant dans 

le bai par l'équipe vétérinaire. 

Espèces Minimum  Moyenne  Maximum  

  

0   77 135 
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Découvrez la Biodiversité des APDS   

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nom scientifique : Rhamnophis aethiopissa 

Nom français :       Serpent arboricoles à dents de poignard   

Taxonomie :       Classe : reptilia 
Ordre : squamata 
Famille : colubridae 
Gendre : Rhamnophis 
Epèce : R. aethiopissa 

 
 
 
 
Les serpents arboricoles à dents de poignard sont des colubrides endémiques d'Afrique qui peuvent atteindre une 
longueur totale (queue comprise) de 1,5 m (4,9 ft), 
 
C'est un genre diurne et arboricole largement répandu en Afrique centrale et occidentale. 
 
Lorsqu'il est menacé, il est capable de gonfler sa gorge, une parade défensive qui le rend plus grand et montre ses écailles 
colorées.  
 
il possède du venin, qu'il peut être capable d'inoculer en mordant mais on sait très peu de choses sur cette espèce et son 
venin, 
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Lutte Anti-braconnage                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                     
 
Nous avons terminé la sélection finale des 
candidats pour le recrutement de nouveaux 
gardes. Les 25 candidats sélectionnés, parmi 
lesquels se trouvent 3 femmes et 4 autochtones 
Ba'Aka, ont commencé leur formation au centre 
de formation de Kongana. Cette formation durera 
3 mois et, comme toujours, se concentrera sur les 
tactiques d'application de la loi qui intègrent les 
droits de l'homme et les droits des populations 
locales et autochtones, conformément aux 
politiques sociales du WWF. 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
                                                                                 La forme physique est une condition importante pour être un garde forestier. © Stef Debethune 

 
 

34 patrouilles régulières et 2 patrouilles BLAB. Au total, 956 gardes/jours, 984 km parcourus à pied et 
couvrant une superficie de 1,44 km2. Cette opération a permis de saisir 5 fusils de chasse de calibre 12 
fabriqués, 2 fusils de chasse de calibre 12 de fabrication artisanale et des cartouches de calibre 42. En outre, 
1 311 collets métalliques ont été démantelés.    
 
La carcasse d'un éléphanteau a été trouvée dans le bai de Dzanga, probablement causée pour d'autres 
éléphants. Il ne présentait aucun signe de braconnage 

  Un des formateurs lors de la sélection des nouveaux rangers. © Stef Debethune 



 

 

Développement Communautaire 
Dans le cadre de la promotion des valeurs Ba'Aka par la musique, nous avons créé un orchestre Ba'Aka traditionnel et 
moderne composé essentiellement de chanteurs et de danseurs Ba'Aka accompagnés de matériel musical moderne par 
une équipe de musiciens, pour la plupart des travailleurs de DSPA. Le groupe s'appelle "Kingo ya Ndima" en langue 
Mbenzele, ce qui signifie "Voix de la forêt". Sa mission principale est "d'éclairer l'opinion publique sur l'intérêt des 
communautés Ba'aka à soutenir et accompagner les efforts de conservation".Ils constitueront un nouvel outil de 
sensibilisation à la conservation. 
 
En effet, le groupe a fait sa première prestation lors de l'inauguration de la semaine d'enseignement le 19 février 2022 au 
lycée de Bayanga. A travers un répertoire émouvant, la foule déchaînée a baigné dans une atmosphère de gaieté sans 
précédent. On estime que plus de 600 personnes ont assisté à cet événement, dont les autorités locales et 
administratives de Bayanga et de ses environs. 
 

 
                    Le nouveau groupe Kingo ya Ndima fait ses débuts à DSPA © Franck Mavinga 

 
    Mais aussi, ils gardent leurs danses traditionnelles, ici le Jengui (esprit de la forêt) © Luis Arranz 



 

 

Par ailleurs, dans le cadre de la sensibilisation à la conservation dans les écoles, des vidéos sur les réalisations en matière 
de conservation dans les aires protégées de Dzanga-Sangha ont été projetées à trois reprises dans 4 écoles (primaires et 
secondaires) pendant la semaine d'enseignement. Au total, 567 participants ont été enregistrés dont 97% d'élèves (292 
garçons et 258 filles) et 3% d'enseignants (11 hommes et 6 femmes). 

 
 

 
    Les enfants aiment regarder les vidéos projetées à l'école © Franck Mavinga 

 
 

 
 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

Principales données de santé des APDS 
 

Structure 
Poste santé Lindjombo  

 Nombre de patients 
 

Poste santé Monasao  287 
Poste santé Bélemboké 
Clinique Mobile  

 428 
 
 

Total  715 

. 
 



 

 

Administration du Parc  
Le ministre, porte-parole de la présidence, est venu à Dzanga Sangha, accompagné d'une équipe de télévision pour 
tourner des extraits d'un documentaire en cours de réalisation sur la République centrafricaine.  
 

 
                  Son excellence le ministre sur le chemin du bai © Christian Bassoum 

 
Une mission de la délégation de l'UE à Bangui est venue à Dzanga Sangha pour constater de visu le travail effectué sur le 
terrain et discuter des futurs projets qui pourraient démarrer en avril prochain. 
 

 
          La mission de l'UE, à Dzanga Bai © Luis Arranz 

 
Dans le but de faciliter les déplacements entre la capitale Bangui et le site de terrain, nous avons conclu un accord avec 
une compagnie aérienne. A partir du mois de mars, nous aurons deux vols par semaine entre Bangui et Bayanga. 



 

 

Tourisme and Marketing  
Une autre équipe de télévision, a passé tout le mois aux APDS pour filmer les éléphants à Dzanga Baï et les gorilles 
habitués à Baï Hokou. 

 
Les touristes ont continué à arriver aux APDS. 
 

 
Groupe groupe de touristes, se relaxant après être revenus du bai © Luis Arranz 

Dans le cadre de la célébration des 60 ans du WWF, une histoire sur Dzanga Sangha a été publiée. 
https://africa.panda.org/our_work/60_years_of_action/ 
https://wwf.panda.org/60_years_of_action_at_wwf/#CAR 
 

 



 

 

Arrivées et départs 
 

 Ivonne Kienast, la chercheuse principale du 
projet "Elephant Listening" de l'Université 
Cornell, est enfin arrivée à Bayanga.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 Yanthe Nobel, doctorante de l'Institut Robert 
Koch en Allemagne, a quitté DS après avoir 
passé huit mois avec nous, à collecter des 
données et à soutenir le programme One 
Health.  
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

• Cette publication a été réalisée avec le soutien financier de l'Union européenne. Son contenu relève de la seule responsabilité du WWF 
CAR et ne reflète pas nécessairement le point de vue de l'Union européenne. 
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